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Alors que nous approchons 2015 et que les objectifs 
du Millénaire pour le développement, l’un des accords 
internationaux les plus importants et les plus fédéra-
teurs de notre temps, arrive à son terme, l’heure du 
changement est venue. Il est temps d’évaluer et d’ap-
prendre de nos erreurs tout en regardant vers l’avenir 
et en s’appuyant sur nos succès. 

Il s’agit maintenant de coordonner les efforts pour la créa-
tion d’un environnement sain et d’une société équitable 
où aucun enfant ne nait condamné à une vie de pauvreté, 
de discrimination et d’exclusion. Il est temps de travailler 
ensemble pour construire un monde dans lequel chaque 
enfant reçoit les soins et la protection auxquels il a droit, 
afin qu’il puisse s’épanouir pleinement.

Le présent document définit la position de SOS Villages 
d’Enfants sur le nouveau programme de développement 
post-2015 et présente un ensemble de recommandations 
sur la façon dont les enfants, en particulier les plus dé-
favorisés et marginalisés, peuvent être intégrés dans le 
programme de développement. Ces recommandations 
s’appuient sur plus de 60 années d’expérience avec les 
enfants défavorisés, les jeunes et les familles, ainsi que 
sur les travaux de l’organisation sur les OMD, les objec-
tifs du Millénaire pour le développement1.

1 Pour plus de détails sur les efforts de SOS Villages d’Enfants pour 
atteindre les OMD, veuillez consulter le document : Travailler pour par-
venir au développement durable : SOS Villages d’Enfants Contribution à 
la mise en œuvre des objectifs du Millénaire pour le développement.

SOS Villages d’Enfants, la plus grande organisa-
tion non gouvernementale  s’occupant des enfants 
ayant perdu leur prise en charge parentale et des 
familles à risque, est convaincue que pour en 
faire une réalité, le programme de développement 
post-2015 doit être fermement ancré sur les prin-
cipes fondamentaux des droits de l’homme, en 
plaçant les enfants au centre du cadre de travail 
et en répondant à leurs besoins et à leurs droits, 
en particulier pour les plus défavorisés et margi-
nalisés tels que les enfants sans prise en charge 
parentale. Cette approche assurera un bon déve-
loppement personnel de tous les enfants, créant 
ainsi une société équitable à même de parvenir à 
un développement social, économique et environ-
nemental durable.

Tirons les leçons  
du passé, l’heure est  
au changement !  
Le programme de développement 2015
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SOS Villages d’Enfants est convaincue que les enfants et 
les jeunes doivent être au cœur du nouveau programme 
de développement. Les enfants sont très vulnérables et 
touchés de manière disproportionnée par les problèmes 
qui affligent la société ; par conséquent, non seulement ils 
seront les plus influencés par le programme aujourd’hui, 
mais ils finiront également par bénéficier ou faire les 
frais des conséquences des politiques qui découlent du 
programme.

En outre, lorsque les besoins des enfants sont satisfaits 
(y compris l’accès aux soins de santé, à l’éducation et à la 
nourriture) et que leurs familles sont en mesure de leur 
fournir l’attention et la protection dont ils ont besoin, les 
enfants deviennent des adultes confiants et des membres 
actifs de la société, brisant ainsi le cycle de pauvreté et 
d’inégalité tout en évitant ses conséquences sociales et 
financières. Lorsque l’on investit dans le bien-être des 
enfants et que l’on établit des politiques et des mesures 
qui les aident à développer leur plein potentiel, c’est 
toute la société dans son ensemble qui en bénéficie.

Le nouveau programme de développement a le potentiel 
de jouer le rôle de chef d’orchestre, pas seulement en re-
tournant les problèmes auxquels le monde est confronté 
aujourd’hui, mais en les prévenant dans leur ensemble.

Pour ce faire, il doit cependant corriger l’un des plus 
grands défauts des OMD : atteindre les plus vulnérables 
et les marginalisés. Les OMD n’ont pas réussi à toucher 
les secteurs les plus marginalisés de la société mais ont 
plutôt mis l’accent sur ce qui est plus visible et facilement 
accessible; le nouveau programme de développement 
doit donc répondre pro-activement aux besoins de ceux 
qui sont traditionnellement marginalisés, notamment les 
enfants et jeunes ayant perdu leur prise en charge paren-
tale ou dont les familles risquent d’éclater. 

Ces enfants et jeunes sont particulièrement vulnérables, 
car ils ne bénéficient souvent même pas des systèmes de 
soutien social de base. Sans les parents ou les familles 
pour les protéger de manière adéquate, ils courent un 
risque accru de marginalisation, de stigmatisation, de 
violence, de mauvais traitements et d’abus. Tous les 
enfants, qu’ils soient sous la garde de leur famille bio-
logique ou sous une prise en charge de remplacement, 
comme dans une famille d’accueil ou dans une institu-
tion, ont droit à une protection de qualité. Cela implique 
non seulement la satisfaction des besoins de base des 
enfants, mais aussi que chaque enfant vive des relations 
stables et affectueuses dont il a besoin pour un dévelop-
pement personnel sain. En l’absence de protection et de 

LES ENFANTS,  
NOTAMMENT LES PLUS  
MARGINALISÉS, AU 
CŒUR DE NOS ACTIONS

Le nouveau programme de 
développement a le potentiel de 
jouer le rôle de chef d’orchestre, 
pas seulement en retournant les 
problèmes auxquels le monde 
est confronté aujourd’hui, mais 
en les prévenant dans leur 
ensemble.

Programme de renforcement des familles de Bakou, en Azerbaïdjan © Katerina Ilievska
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soins de qualité, les enfants sont plus susceptibles d’être 
marginalisés, ce qui entraîne des conséquences qui per-
durent dans l’âge adulte. 

Ainsi, les enfants et les jeunes sans prise en charge pa-
rentale nécessiteront une attention particulière dans le 
nouveau cadre de développement si ce dernier vise à éra-
diquer la pauvreté et à créer réellement une société plus 
équitable.

Le programme doit également prévoir des mesures qui 
sont bénéfiques pour les familles et qui les aident à assu-
mer leurs responsabilités envers leurs enfants. Cela per-
mettra non seulement d’éviter l’éclatement de la famille 
et l’abandon des enfants, mais aussi d’assurer que tous 
les enfants reçoivent une prise en charge de qualité et 
grandissent au sein d’une structure familiale qui les pro-
tège. Si les familles sont aptes à offrir une protection de 
qualité à leurs enfants, de nombreux autres problèmes 
qui contribuent à la pauvreté et l’inégalité - notamment la 
violence, l’abandon et l’exclusion des services - peuvent 
être efficacement résolus.

LES ENFANTS AU CŒUR 
DU PROGRAMME 
DE DEVELOPPEMENT�
 
Les enfants et les jeunes, surtout les plus vulnérables et 
marginalisés tels que les enfants sans prise en charge 
parentale, doivent être intégrés au programme de déve-
loppement en tant qu’élément central. Cela peut se faire 
de manière efficace si les enfants et les jeunes sont inclus 
de manière transversale et que des mesures qui leur sont 
favorables sont intégrées dans tous les domaines du pro-
gramme.

Chaque objectif ou domaine doit inclure des indicateurs 
qui servent à mesurer explicitement comment les poli-
tiques dérivées du programme profitent aux enfants et aux 
jeunes. En outre, chaque objectif devrait être assorti d’une 
cible qui reflète les améliorations dans la vie des enfants, 
en particulier des plus vulnérables et marginalisés.

SOS Villages d’Enfants met un accent spécifique sur 
l’importance de répondre aux besoins des enfants et des 

jeunes sans prise en charge parentale ou dont les familles 
risquent de se disloquer. Cela implique aussi des soins de 
qualité et des mesures de soutien aux familles dans les 
domaines suivants :

ÉÉ Éducation
ÉÉ Santé
ÉÉ Emploi
ÉÉ Protection sociale

É 	L’éducation : un droit humain qui doit 	
être garanti�
L’éducation est d’abord et avant tout un droit humain et 
l’un des principaux outils pour mettre fin à la pauvreté, 
à la marginalisation, à la stigmatisation et à la violence. 
Il s’agit d’un moyen de développer la dignité, l’autono-
mie et la participation des personnes dans la société. 
Par conséquent, le nouveau programme de développe-
ment doit inclure des mesures portant sur une éduca-
tion globale, inclusive et qui favorise une autonomie 
accrue. Il doit se décomposer en actions qui doivent au 
minimum garantir l’accès à une éducation de qualité 
pour tous les enfants, notamment les plus marginali-
sés, supprimer les barrières financières et sociales qui 
empêchent l’accès universel à l’éducation, et soutenir 
les initiatives dans le secteur de l’éducation non for-
melle. En outre, il est essentiel de veiller à l’accès à 
la formation professionnelle et à l’enseignement supé-
rieur comme un moyen de lutter contre le chômage des 
jeunes. Le nouveau cadre doit s’efforcer d’aller au-delà 
d’une simple ouverture à l’éducation universelle en 
veillant à ce que tous les enfants et les jeunes, en par-
ticulier les plus vulnérables et marginalisés, reçoivent 
l’éducation de qualité à laquelle ils ont droit. Il s’agit 
là d’un défaut majeur des OMD que le nouveau pro-
gramme de développement peut maintenant corriger.

É	 La santé, bien plus qu’une simple  
question de survie�
Dans le cadre du nouveau programme de dévelop-
pement, les mesures relatives à la santé devraient se 
concentrer sur la réalisation d’une vie saine et pas 
seulement sur la survie. Cela implique une stabilité 
mentale et émotionnelle, ainsi qu’une bonne santé 
physique.

Il est essentiel que les enfants aient accès à des soins 
de santé de grande qualité, car cela a un effet décisif 

5La vision de SOS Villages d‘Enfants pour le programme de développement post-2015 



sur leur capacité à apprendre et à se développer. Par 
ailleurs, les enfants sont souvent particulièrement 
touchés par des maladies telles que le VIH/sida, le pa-
ludisme et d’autres maladies infectieuses parce qu’ils 
prennent soin des membres de leur famille malades 
ou qu’ils ont perdu leurs parents ou tuteurs, ou encore 
parce qu’ils sont eux-mêmes malades. Les mesures 
visant à traiter et prévenir des maladies doivent être 
complétées par des plans de protection et d’autono-
misation des personnes touchées. Les enfants et les 
jeunes affectés par le VIH/sida et par d’autres types 
de maladie, en particulier ceux qui ont perdu leurs 
parents ou leur famille, doivent être soutenus pour 
vivre une vie pleine, libre de toute discrimination, 
stigmatisation et exclusion sociale.

En outre, pour protéger les enfants, les mères doivent 
aussi profiter d’un accès aux soins de santé de qua-
lité. Les investissements dans les soins de santé ma-
ternelle comme outil de prévention et de diminution 
de la pauvreté ont un impact significatif non seule-
ment sur la vie des femmes, mais aussi sur celle des 
familles et des communautés. Lorsque les mères sont 
en bonne santé, elles sont plus à même de fournir des 
soins de qualité à leurs enfants afin qu’ils ne soient 
pas à la charge de personnes âgées, de frères et sœurs 
plus âgés ou d’autres membres de la communauté. Le 
cadre doit se focaliser sur l’élimination des obstacles 
économiques, sociaux et culturels qui empêchent les 
mères d’avoir accès à des soins de santé réguliers de 
bonne qualité.

É	 Mesures relatives à l’emploi et à  
l’égalité des chances�
Les mesures pour l’emploi doivent veiller à ce que 
tout le monde ait des chances égales et l’accès à un 
travail décent, avec comme principal objectif l’éra-
dication de la pauvreté et la réduction des inégali-
tés à travers la garantie de salaires suffisants à ceux 
qui en ont le plus besoin. Par conséquent, le nouveau 
programme de développement doit concentrer les 
mesures sur les plus marginalisés et les plus vulné-
rables, tels que les personnes ayant peu ou pas d’édu-
cation, les chômeurs de longue durée et les jeunes en 
transition d’une prise en charge alternative vers une 
vie indépendante. Ce dernier groupe est d’autant plus 
important que le chômage des jeunes peut avoir des 

effets néfastes qui perdurent jusqu’à l’âge adulte et 
perpétuent l’inégalité et la pauvreté.

Enfin, pour atteindre les enfants et les jeunes, les 
mesures pour l’emploi doivent également cibler les 
familles afin de s’assurer qu’elles ont un niveau de re-
venu stable et suffisant pour une vie décente dans la-
quelle elles peuvent protéger leurs enfants et prendre 
soin d’eux de manière adéquate.

É	 Structures de protection sociale pour 
lutter contre les inégalités et éradiquer 
la pauvreté�
Les Etats doivent être encouragés à créer des struc-
tures de protection sociale qui s’attaquent à l’inéga-
lité et à la répartition non équitable des richesses. 
C’est seulement de cette manière que la pauvreté 
peut être véritablement éradiquée. Le nouveau 
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programme de développement doit s’assurer que 
les plateformes nationales de protection sociale 
prennent en compte une garantie absolue au loge-
ment, à l’accès aux soins de santé de qualité, à l’édu-
cation et à la formation, ainsi qu’aux prestations 
d’aide sociale. Il est particulièrement important que 
ces structures répondent aux besoins des plus désa-
vantagés et marginalisés, tels que les enfants et les 
jeunes sans prise en charge parentale et les familles 
qui risquent d’éclater. Pour ces dernières, des ser-
vices de soutien doivent être garantis tels que des 
soins de jour, des traitements contre la toxicomanie, 
des conseils sur la parentalité positive et des aides 
financières. En protégeant les familles, le cadre 
peut créer des environnements sains dans lesquels 
les enfants sont en mesure de grandir et d’échapper 
efficacement aux problèmes qui alimentent le cycle 
de la pauvreté. ■

LES PRINCIPES 
TRANSVERSAUX

SOS Villages d’Enfants est convaincue que tous les 
gouvernements, aussi bien dans les pays dévelop-
pés que dans ceux en voie de développement, ont la 
même responsabilité pour créer les conditions d’un 
développement durable, avec de bonnes structures 
de gouvernance et où tous les citoyens, y compris 
les enfants et les jeunes, peuvent participer et expri-
mer leurs préoccupations. Les enfants et les jeunes 
doivent être en mesure de participer à la fois à la 
conception et au développement du programme ainsi 
qu’aux processus nationaux de prise de décisions.

Le cadre doit créer un sentiment de responsabilité 
partagée, ce qui inclut un système de financement 
autonome qui ne favorise pas la dépendance et qui 
promeut l’appropriation et l’innovation. Le programme 
doit également encourager un sentiment de respon-
sabilité au niveau des gouvernements envers l’en-
semble de leur population, en particulier les enfants 
et les jeunes, car ils sont les bénéficiaires ultimes du 
programme dans le futur.

En outre, nous mettons fortement l’accent sur la qua-
lité. Il ne suffit pas de cibler la simple disponibilité 
des services. Le nouveau programme doit veiller à 
ce qu’un niveau minimum de qualité soit assuré et 
accessible à tous; cela inclut la suppression des 
barrières sociales, économiques et culturelles. La 
qualité ne doit jamais être sacrifiée au profit de la 
disponibilité. Il est également impératif de définir clai-
rement la qualité dans chaque région et d’établir un 
ensemble de paramètres ainsi que des critères per-
mettant de la mesurer.

Enfin, SOS Villages d’Enfants croit fermement que 
le respect des droits de l’homme est à la fois le fon-
dement et la conséquence d’un développement 
durable ; le nouveau programme de développement 
doit donc être fermement enraciné dans les droits de 
l’homme et s’appuyer sur les principes d’universalité, 
de responsabilité, d’égalité, d’équité, de non-discrimi-
nation et de participation. C’est la seule garantie pour 
que le programme inclut des objectifs axés sur les 
personnes. ■

Les services médicaux dispensés par SOS Villages d’Enfants à Takorka, au Niger © Paul Hahn

Le cadre doit se focaliser sur 
l’élimination des obstacles 

économiques, sociaux et cultu-
rels qui empêchent les mères 
d’avoir accès à des soins de 

santé réguliers de bonne qualité
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Le présent document définit la position de SOS Villages d’Enfants sur le 
nouveau programme de développement post-2015 et présente un ensemble 
de recommandations sur la façon dont les enfants, en particulier les plus 
défavorisés et marginalisés, peuvent être intégrés dans le cadre de travail. 

Pour toute information complémentaire, contactez :

Sofía García, SOS Children’s Villages Post-2015 Advisor, 

Sofia.Garcia-Garcia@sos-kd.org

+1 917 3764288

Photographie de couverture : SOS Villages d’Enfants à Daegu, en Corée du Sud © Archives SOS

A La chaleur 
d’un foyer pour 

chaque enfant


